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Nouvelles des Indes-Néerlandaises. 







‘ On tuande sòus cette date qu'aussitôt reu le.rappoet 
frage. du: nevire: anglais le Premier, à la côte de Kan}; 
edjong entre Boelongan et Berouw, à l'est do Borneo ‚et 
avons fait mention dans notre naméro.du 29 mats 


dav et Linga ‚ s'est empressó -d’ expódier le schoa- 
nd, sous le commandement-du:pretoier lioute- 


niglais,'M: Washington, pour dêlivrer les.natilnagós; | 
Laer la restitution des objets, sauvóés. ete 
destarrivé le „20 octobre à "embouchure. dé:la, ri- 
biuwet M. van Capellen. s'est mis-en communica 
és stiltans de: Tandjong et ‘de Goenong Tabor, et 
Ir eu une entrevne avec ces deux princes, ona rendu { 
iè des objets - sauvés, et les. naufragés, au nombre de 
Dl pris à bordde 1: Egmond quiest arrivé le 15 no- 
Siktant à Banjermassing, où ils ont été embarquês 
ik Mansoerie, se rendant à Batavia. 
le las naufragés aient beaucoup souffert pendant leur 
jong, il n'est pas moins vrai qa'onavait beaucoup 
Ppremier rapport, relativement aux mauvais traite- 
Ces naufragós auraient essuyés; car la bonne volonté 
ans ont mise à les rendre, n'admet pas la supposition 
teu là monstrueuse idée, qu'on leur a prêtòe si gra- 
@ vouloir massacrer \'équipage et s'en APEOPHIE® 


ê du 15 mars, le Roia accordé à M. Gildenrieestre k 
ûde, démission honorable de ses fonctions de con; 
idais à la Nonvelle-Opläans et pour lós états du Mis-. 
Puisiane. S. M. a aommê en son remplacement, M, 
| Frêié dela. êrhendate N Ie Roi, nommmé Á. Edward! 
„aux erin de consnl néerlandais en résidence, 
3 (Texas). an En f 
fe miniatre oe Anancts porte,à Ja, gonosigange.dn 
près le tirage des: 70 premières séries, il a éLé- prooê-, 
Tage. des, 230 séries restantes, d’ obligations partant; 
bâret A.abarge.du cindevant syndioatd’ amoetissé- | 
pnt à l'art. 6 de l'arrêté royal du 27 mars den- 


pit ru pour le remboursement de oes sóries geront 
“Urement. ! , 
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qukiö avant-hier cette Biden sé emarit à à Tit- 

Stattendue de retour versla fin de laseraaîte; dok 
1e bn pi : AE 

Ml; dit 1’ Amsterdamsche Stads- Courant, que ht st- 

M: honorent aânuellement la capitale, après la 

5, n“aura lieu detteennór Yub'vers la fin’ di role’ 


kj 3 56 


EN A RE ï eds 
d.quele 16 de. ce mois, M.-de C. Vragt. donnern,: 
ais a de plusieurs artistes ef amateurs, une soirée ; 








- Dac ‚qu'on a soumis la chaurbre de” 
le ville na: plan sur la construction d'un che- 
Kem par Nymègùe' et “Bois-le- Dae à à ‘Turnhgut 
Se ‘an embranchement de Goroum par Heusden, 
&la lignede. Bois-le-Due; — :m var menen: 
‚te projet a été  congu à Amsterdam par, une so, 


Ue en : 5 tot nd EN ike seat ih 
Iprt 


kdsutanid de dà Haye. — en Avril 1845, 
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mide istible , et. s;approoha. sans. 
aap) n pi leide.can, casprneg.. Ses; euppositiong chaa- 
Hotter Ee a'$t8it, gas rordingira,de. Arowzer des 
k Dre et henra protegees par deeteadie, 
a bien tao tree Haonges gu'ilpiëteit. pas tonfrh-lait 
dt te dmvoir, gerde mnu zabre,.qulilgrait grgudit 

Te. wnd roite prat Saas. „En, -appenghent il.pp teopza-der, 
{£ sneer, 4 oee, „Hans: ls, mar ‚à, conse de pieche,. 
el Ge Ee ES LANA am onantoit dane lam-, 
mede Poug, Aianales: pe. ‚passages ot gptie 
Ps nge agorashant sons le maantgdu.de 
„tbt tpi éaiant point aussi abon - 
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Uvelles que l'on regoit de Batavia vontjusqu’aa 18} P 
+Weddik ‚ eommissaire inspectenr néerlandais-poürj: 


ieNaa Capellen, sagsel.s'est. joins le commandant } 
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à Rome, a cammencó ls. 17m mars. SP nr à 
rx atiguel” sont pöussós’ 
suit ded rórt 

reek Paris à 8, 4ho 


ane, idée du haut 
Tes Bod, ien de cette galerie, il 
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he Se Mii à, iig é1 : 
Hes en en ver ide Fer Rhgmen. 
; A Gi and DE u. L 'Tactnadp ï DER KUN. 
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42 vids das oonvois: Hes: 
hwés 1844, ‘ont 
ed sáib wöfoigs: ártivés 4 àT he: úrg, fixe à Bu 
0 deerdèns, qui: se trouvent marquês Sur, un (ableas 
Ánnexé. ir Fappott, “ont ê ‚peu ;pgembreax, car six fois seule- 
inênt,‘diiraänt toute 1’ àtinde, ‘ón sé vit obligé d'a voir recours aux 
logorhotives de réserve, pour les convois erdinaires. 
: ä mòyehne de la vitesse dè hós Coüvois, y compris les retards. 
que r of éprouve ‘en’ s ‘arrêtant à des stations intermiédiaires, 
peat être éalclilée de 32à ä 35 inilles néerlandais par heure. 

‘Aa „chemin de fer d’ Ámsterdam, à La Haye la inoyenne de la 
vitesse est de 31 à ä 35, “et suivant |’ impertant ouvrage que M. 
Perlot à “publie « súr les chemins de fer belges, la vitesse de 
leurs convois est de 30 à 35 milles.par heure. 

$ 27, Accidengs, ‚Depuis gnverture da ehemim de fer, plas |} 
de 300, 600 voyageurs, en ont ai vange, sans qu ‘ilsoitarri- 
vé à personne le moindre re heeid 


eux malkeürs ont été á dplorer ponidant la marche. du 


j convoi; un garde et ‚un genductenr; en, ferent les victimes; le 
E praal, par extës, 


LOB adaaesped, par saïte d, ima- 


Î be ERA! $: i : 
it En) bid ré pian, df Cook, WA sage, geonomiqie du, conk 
fiere te, BF zin de, inuenge , js "de ‚produit; de Hexploitspion 

B SACD, GP 4E) gana pas, sans. huténât de. nous 


vd en quel koten er AWR: de sa,próparatign dans 
ós 


|L „hes dispositions prizes paar la préparation du coak ‘coo | 
construits d'après le, madèle | ne 


siste nt en, ‘deux fours’ longs, af 
dn és da. ‘pont. de. fer tourrant. sur „le, Wespervaart près. 
ms 


dai, et en huit foar re | èle Í 
lie de ik stadion d’ Ölrecht. ain ade al alle hens hel nn 


Les! fours erde Amara, ainsique cegx pròasd’ mkloat 
bte mis En Usag agen am maiede an enen Storag ilseurené 
fondliaanë ke Ee gn mp mais, on put, calculer. de 
les voir bed: 1 Ei 9 UO ie ehEE GMO, jeun: B 

‘Par suite da legers 4E Een x fors pròs A Ârmster-} 
dh, qui du rale ont, ‚A19 reparen, geguite,. etafin d'óviter les 
frais d'une. douf le ; ihistration dnntile, on, g'est.arrêlé au . 
parti de laisser 8 hin au mois d'ayril les fours.près d’ Au-_ 


btorda, et dapuis, cette, pale. ha d Utrecht. ont suffì-. 


sanimient pourvu aux ‘besoing du jer efer. 

Le four, d Áinsterdam” arie, à gefte même ‘époque brûlé 
toute la provision de chach et Hi s'g,trouvait et ont fourni 
h Ô149 muids de éharho mi 7754, muidg de, coak, ce qui fait 124, 
nuids de coak | par 1öÜ'n muid s de gnd 4 

An mois de juillet’ on a súegassivement, alfumé leg huit fours 
pis regt 


U RN 


5 Boke, mécanielen- ingenieur, pendant le voydge ‘consommée pour chaque mille 


qu’ Ke Re en Angleterre, s'est activement gecupé d'ètudier à fond 


Ja mapiére dont‚on, fabrigne le. cpak_à- Wallis et à New-Castle; 
‚son, retoür, polre manière, je própager le eoak,. ‚qui est aussi 


RE 


dönt on se sert en Belgique, fut róformée, et, si cette 
NE -erekeide:derter pres zpehas elken se tfsre Peineienne 
on s'en trop „Amplemen: dédommagé. par. la quantité plas 
Vidar in elle prod zove 
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eg Rn bri zit 
Sant Ue Îeatenidait 
; C nnatbes qu'I en 
étdient pin tE agen qu iLen en 
„ment fut tensuited de se laisser tempe sor Jet, is zalan ig ganr ae dissienn- 
„Jer, en cis de rencohtre, qüe, pour meug vo leus: gepaps ilentendit 
‘alors plus distinctement comme les propos ind mene. nne, eon varsakion 
ai commence entre personnes nonibrenses,, nl 


t ï in a le hadde “rade, Sat Je, 
fd, ds EA Ke ip Abbe Wi EN weder zus. 
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dk ouverture, de autre  gêté dr 
tis 
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ait et par groupe ‚qui $’ontretenaieut à voix“ 
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En ‚ euvoyés à la directiort ropes depors. 


Les huit fours d' Utrecht ont, depuis le mois dejoille, twòlé 
sans interruption et ont suffi à la produetion du coak néces-, 
saire au service d'été, et on a l'espoir fondé qu'outre Ja qaantit6 
qu’ exige le serviced’ hiver, on pourra faire u une e provision dian- 
‘Yiron 6000 muids. UL 

Deux de ees fours doivent être róparès au 3 printeraps, pro- 
‘chain, les autres sont en três-bon êtat, et l'òn espère qu'ils saf 
firont aux besoins de toute la route jusqu'à Arnhem. , 

Les diffêrens résultats obtenus sur la fabrigation, du gak 
depuis le commencement, se trouvent, gnnolfs dans be renhiaen 
bleans, distinets qui traitent : 

Le Ter. De Îa fabrication. dù cobk d Ansterdanadgaremeots 
ie in ‚Decelle d' Utrecht séparement;…;. 
5 rt 
Ee 





‚Du résultat de tous les fours ensemble; s et ae 


ett 


t 
Du produit pécuniâire. ES 
1 rsulje de. ce dernier, tableaa, que la moyenne des Fraia; Yr 
„compris les intérôis dès ‚gapitaux ‚avancês, les frais d'entretien 
‘et d' adininistratiop „peer: ja fabrication de chaque. muid de’ 
‚cuvak dans les denx fours s'est êlevòe ensenrble, à à fl. 0,912, 
___Nous eroyons que ce résultat, obtenu.dans la premièreannée 
d'exploitation, peut être regardé comme très- -avantageux, sur- 
tont en ce qui concerne la quantité, qui a pleinement répondu 
‚à notre attente, comme nous le démontrerons plus lain lors- 
‚que nous nous vccuperons des locomotives. 
‘__Nous espêrons qu'avec_un plus grand développement que 
‘Fon sera obligé de donner ‘désormais à cette fabrication impar- 
nie Fon parviéadra à à 'obtenir êneòre de ‚plus, höureùx rêsul 


N 30. Looamötiven: La société du chemin de fer rhénan pos- 
isède 10 locvinotives, dont 6, Jupiter, Kolas, Meduza, Pegazus, 
‚Hercule et Mercure, sortent des ateliëes deM. Sharp Roberts à 
Mauchesteri 1 iel de V wurpijl, suivant le-mèine syatdrie,, ú és 
faite chez MM. Paal van Vlissingen et Dudok. vein ‘Heel à:Aint-’ 
sterdam ; AE idle Brujonya bté-oontrwite chea- MM Dieortet C° 
'à Amsterda ; 2 ie, de Rhijh or: des Yetroom, d'après Vänciën! 
système dé Stephensen; ‘ ‘sonbsontios dos: atelieinstde Ml „Vefvéer’ 
à Amsterdam. … & : gebr vn tied iOR va dr 
Ces dix remorquears sont pourvus a un tender à 6 rodes: dra-: 
capâcité de 4,800 à 4, 500 titates.s::- EE ET ud uit Oi, 
„Ouirg: oës dix doooraotives,: 6: antres-sout commatiddee ‘olie 
Mn: Pail-van Vlissingen et Dadok van Heel ; elles seront ‘cotigs:: 
: tel teäd' après le système de New Patent Engine de Steplierscw; ” 
‘&eoes. röinorquears VEtaset le Vésune, ont döjà fait des 
courses d'essai, et +seront manies de tenders fudserant 4, 60 ie 
tres. PR A. : 
Oet daan looomötives anaerie omt parcoura ies distances 
suivantes: ss EE 







hi 
©, 


pie 


Convois ordinairés, he 93, 464: nüiÎtes abe. Ë 
‘extraordinaîres. 8 2e ‚9181 dn 

Beduin : a En 3,261 Kn 
: ee =de hef 


siet ‘Total ,104,6731 wijlles nöerl 


C'est le Pegazus, de ú. ‘Shacp: Roberts, qui ‘aparcaurp degus. 
grande distance (16, 325 milles), etl’ Ystroom , ke a opde le 
‘moindre parcaurs (84 miltes)… tn ter otd wak di & 

Consommation de coak. Dans des, tableaux “sôpanés an, 

Ínexés au rapport, l'on. frouve-indiquáe la, quantitâ de. cook, 
jarcouru. Laisoyenne, egt.de. 
10 87 livres des Pays-Bas, (kilogrammen) pêndant la mpuvës:. 
ment „ tandis que la moyennede la quantité totale, y coupeis. 
les machines de rési ve, et pendant, le.retard qye lan óprourt, 
dans les stations intermêdiaires, s'est êlevóe à à EEn Ade des 
Pays-Bas. > 7 „En 3 
Ce résultat, obtenu pendand, la prem ière. année. d epploite, 
tian, sans qu ‘il eût été « acaordé. à catie hide prinaad. en: 


neerde 


! » LJ 


» 
en 
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ri ets se “hhesb, tso Lament par lence profond’ rêgnaït, et‚ce- veilig devait rappeler ane las: edn 


assem blées, de ces ve, igiohnairenfronskss, qui ont tant figuré dans les révolue:, 


ans d” Ang kine, De t Ja.méane zoiz séleva , mais le capitaine menten”. 
dan dens ker ‚Bien décidé pourtant ùpé get Gertagent. 
ht ij dagen et deet lerzigre ûn pilier sant 1 ‘oubre gpaindisnabt, leen 
tónbbr jb, e pn fi mapnserpeat s'étant exécuté sana, brnit sle mmpie 
ip, ) 88 


aki EAA de wp. piliesà autre jgaqwa ain 
balie Te reteagnt tit &ail.prêta her atd ‘abord par, , 
une «des voix qu'il, gutendait; gala, Wagah neulorig. de, ce qa voyait Ì'einpâaha; : 

des ’attacherau sens, des parolos., A vavoriegtinuljlgeent san oreille, avn 1, 
me il arrive au (héâtre, „au, Ía papmpe.des dicprs.st les cpstumos -détoncaonk d 
d’bard | ’altentjon ‘duspeeipteur.. Enfin ;l taerba, tout à coup denn k'ezgós de! 
la « surprise st de, Vépougantpea recpnnaissant. le pemeipal pereammse de Geke 
te scènb. „donk il. put voir afors. la diäpositiou ee RD 
‚ Sur ue estrade. Ade ayattssgrvi sans, ie ee 


vaN io EE gonaden. et erat negra, hommes | de gtallèe Balt, une Jpaguo table gan adgndent vig homnes.Antpurde ewa 
eujents es Jusqd, an, dee est zuorined ci se tenaient assie pu. „déhoutd „autres, gen. ga nombre diane, viagtai 3 
t Ere ún ANT ne éclaig Ani persganages; do Ì ‚avec; aile png. haan de pays waden p anstelars „„inégalementaugs 
ke nombze LEERDE Aandsr An gndre par-dessus lesau- | cercle 2 20lAs palompes, dont Jes raflghs.rangeûtres Jrisajegt beijer engserwmede 
tres ; nù HEEE ä voute ét sp! a vas ei com batte par. é- | E’'un de cep homme 8, u alien, PO EFO IDE teomit, près. d'une Jyondaeade 
scho, que le wenn ne put rien saisir. er: alors aes Amprgssions: avaient pages d Papiers shi he kóe, gh ausrait et lisait lesuas, appie Jeanut hade 
PRAAT et EREA gefitAÀFC..perêler, mais à Îa vue | tuit Ib délit monotone de, get hottme.ane Íe'capitaine avait € ins. 


Hd, EE ujd'esprit et se voyant; 
tes suspectes, il 4’ inter- 


B Aiel les, faibleases, de son 


de ce spectac € fi Il'ne pou 
id 'sillenps aur. hepoinin de, war 5 een En 
TOS 21E,G3, Bakeger 
Jie hables hint gert de 


À wmalton, €! 
| as gk rayeurs ridicu ies, et 


phj& ef de, spiances exagtes, il, 
e s’arrêtà ‚Pas ER KLA 


poürtant il faut dire’ pe 


ee souvenirs d'enfange, 8 nés jijéepac cette Ei e, lavaient jeté d'a- 
bef Be En An me ok api antik là EN akil se dé, 
‘to dkda, bien vi sdam AC hij) as natwoenet A ga lant ligg aus” ‘croys yan- 
ees du ‘peupfe il se rappela ces brente, gund la ak dikt ie & ries, cigiles,., 
addvalnivet certotnes parties do l'ouêêt, et € ALD on ia b ju les”, Kep, maon- 
aayeurs dont i ai de. tele 
| labordijirge nf ue durant. 


seelte uerré ais 
\ he (abh sn aad 
haitip pus’: €° él 5 


IE ine tie 
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Langstipg kl lair air, 
ARN hd vn enn ie ee 
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‚de pontes et, B teg end vale 
OE wen ei ie dat 


ére avait jelé à 
EEA Klaje Die HRE kee 
m & hep p- 


ier 


pour Paermir eontre À fout, 
Pardord” 'ispersés , sêmblaient avoir ‚pris place. Un si- 


Geluiëì® n’était pus. enopre, revenu de san suisiesement. Anand Ía Jeotene alar- E 
des marteger 
premiers per- 
gravers geur, 
Ftp; PaOnaé qu'il te 
ôn pa Rersonne. Kenda à, 
dip ss nt Inger 4! hature des, 


rêta : il s'ensuivit an mouvement confus, ‚ où l'en;pouivaibs 

d'approbation; mais tout à coup le silence ge était oppa 

sonnages reprit la parole , etsi le capitatne,eút zovelen 

celte voix, qgi le remu ‚Jd sqa'au fo deg entr 

törait point, Ù et koi erker. en arrie il 

lui-même, „Hepcûle entendit des d: lis vaji 

pieper aats 'agitaient dans cetid desen» den lina 2 : : 
somaas infge k ge: vile iré jusqu'à Ape- 

ids. de RR bead Ein tions agp iprêtent ver 

deus, iede EE q boire; Va dé, pennen ap àl djeptenank ie 

à passe la'rivigre hie rg ere zuve reus s 

te ket ‘&dutre Eg deuk ki ie Balie tonge sûr [an tre. rive, A a: 

tous le commandement den hens officier du nom de Tiinodlter” her 

: La voix ducomte, non plus qus, 9q1 visage de; ;branzas ae ‘distinguêrent 

point co nom d’ug ay hid Bie, r la sies” légère. altératiga;, mais Hercule, trempé 

‘peut-être par ëà ‘propt Ser erut 8’ apercoveir gui preduisait t uoe son- 

sation légère parmi les hommes de cet anditoire, TL fak surtant, fort gtonné 







ragementaux maêhfnistes,peut être regardé encore comme très- 
avantageux. 4 


mayenue de caak. cansommé.par mille en Belgique, était. 
a Meen ent annêe, Bn de T5 â 7 fivrés des Pays- 





. Bas; espentdant, on est parveûtt, au moyen de primes accordées 
aux machinistés à fétutre cette quantité à 12 et 13 kilo- 
gränkines. 

„Gés pririves accofdées maintenant dtx mrachinisfes et áux 
maîtres-guvriers seront sans aucun dojté d'un heurëax rósät- 
tat pour la cogsomimation du coat, &, qîre les Bbeourtotives 
que neus eruployons sotent plus lourdes que celles dont on se 
sert en Belgique, et qu'en outre les nôtres ne fonctionnent pas 
avec expansion, on seflatte néanmoinsde pouvoir, sous ce rap- 
port aussi, tenir le pas avec les chemins de fer belges et autres. 

$34, Foitures. MM. Eajenet S. Piek ont stcoêssivemont lie 
vré pour Îe service de chetnin de fer thérian : 

14 voitares de Í® classe. 

16 _… 4e 


* u 
40 » … 3° , 
JT waggons à Drgages. 
20 » s marékándises. 
3 . É ehevdux. 
5 . + betait. 
Ko} P] » Yoitudwes. 


2Aessieux de réserve, ainsi que ban numbré'de r 
ste. , qa l'on rient ègitlenrent eh réserve. 

Une partie de ces voitures qêl h'onpt pas encore servi, sont 
destinèes pour la station d’ Afnhem ; tontes led voitures sunt à 
6 rones. 

Un tablean sépáré contient la distance que chiaqae voitaré a 
perconriie, nous-en dantes ièi les résalrats. 


oues, rèssorts, 


Voitures de Fer lisse 126,120 mifies Néerl. 
* „ 2e > 165,591 Li s 
» 3 Or 290,495 » , 
È ù bagages 98,346 È » 
Te s Marchandises 17,208 s 
* » Ehevaúr 540 » . 
Fotal. 693,200 Milles Nöerl, 


“$35. Momibrede voitures par convois. Én divisaht ce nombre 
de äilles par le nombre des canvois et la moyenne de longuenr 
parcourue: 
En nr 
24402583 Es 
08; soit que „la moyenne da.nombre-des voitsres-de chaque con- 
voia étàde 7 à8. 
$ 43. Personnel, On comprend. naturellerdent qu'une entre- 
prise aussi. grandiose quäcelle del expleitatidn d'un chemin. 
de fer, exige.un-personnel adsez nombreux., dont la grande 
activité et Je zêle infatigable seuls penvent donner d'heusedx. 
résultats. | e 
C'est done pour l'ingénieur-direatsur.ua deveir bien donx à: 
remplir,qpede pouvoindire;ga’ à}' exeeptiard’an soul emplefb, 
‘dant le enydpite me niest ais avlennd mónagemens,. tout le per 
soopel nfi, © So) fBuesea Ardrea, arivakieé-de.zòle, afin de : 
caupêrer autant que possible a menetà bonne fm l'entreprise. 
duz chemin de ter rhènan, ett dede mn A 
Si les résultats vbtenns pendant la première année d'exploi- | 
3tion sont prautageux sous le rapport financier et telativement 
au matériel, on doit les attribuer en grande partie aux soins 
assidus du savant mècanieien-ingènieur M, H, A. Bake, aux 


Juuabtes &otes dà A Cramer M, J W. Bake et de 
pT: 


Vinspectéur en chef MVL. C. Timmerniaû aìnsi.qu’an rare es- 
sprit d'ordre avèe 1 . Schanze s'est acquitté des fonc- 
tions de direcienr des atgliers; en un mot, à l'énergique 
eoopèratiót Edit tons lès employës ont fait preuve e remplis- 
sânt conscieneieuseiitent Fès fanctións qac la HrPaRon leara 
cenfióes, ze 

$ 44, Avenir. Les résultats que l'explofvation de chemin 
defer a faarnêsperëktnt fa premièreamnëë,sous le rapport Eiian- 
ciërsont sarpassë F attenté'guie 1’ on'èmn avait congue xa còmmeú- 
eement, pár srtite-de V'Etpêrierroe faite sur le chemin de fer 
d'Aiwsterdhm à Ew Maye. Sì Factrdverhent de la roûtd jusqu'à 
Armwern et sa jonètion au chemin dè fer prassien se font sáús , 
d'aassi heureux ausjices, on peut s'4donner à l'espofr de voir ' 


.r 


We 





qî'on sùt avance où était sa compagnie; mais il nd pouvait crolte ca qu”il 
venaöt d'ontondte du lieutènant Sitön, et e'étdt-là dae Houvellé qu'il igdue 
rait complëtement. L'orateur continua: like Mint 
ee FORERIER GEER Vi TE Wi dt ve que 
été résolu devant vous. L’association compte anr vous tous; elle a pour gages 
vaeneter pêdads; et, je puls le réjiëter pour lasûtetd géuérale, il a'dit pasun 
deiner ehofs ot benut dens iii n'ait CLpolé sh’ vië òw da fortune pdur fa caú- 
se quegans défön dies: 1'h%n est pas in qui ne soit prét à Pui faire le sacriflce 
de-ceqa'sl w derplus hele dit nionde: Je passe aux dédisións da donseit — « 29 
juitt, jour de sainePiErhdet Wei saint PanY, nritdtië pont Pehtreprise de saint- | 


stee + 


Én 


Regent sur ls Tuil GETS Atudstere,: veidde-vous des petotois de fe pre- | 


urióre dieieitoe Sue lit tivò' pdidd ae 1 iriète, débärguemient ét dlsteibation | 
rapiebd den armies Aevánt Saint-Flüteht: Pd ratontminde Ta pldd grhde props | 
tille dar lots vite verktent, d'où dEpdid Fordifooln de'la'preidiërb Yelitdde. La 
drseributioerde vartt Eer Fitte du'Bötht du: zddr, of ve mät di tharokie à quatre } 
héeven. Joietin ditt Puntd-de-Be dies bed divisidha'dh Poitou, Price d'átnies'| 
te embers poker de Owerge k Marfdtk, le Fvihoudit à Vaes, dd: Gekltaudië au | 
_ Mars) de SoseplvùfRentses, de Thokitts huge. Ea'cátdicönt 
d'hésitatian. Les divers centres conttttdáltriëtdilt par des bitifoltdë arquées | 
d'r refbirp wert: Dewi fasdes' partaút de” Lirdeno dötraërotitlesighal des 
mraatventend: Uadsente utique le centreotdre::K près la Yéanlom "et les ed- 
niens”’ prétus mtèt ded posten detuchés, inie combinée sitt Paris. Le 
göwérat Cuuëteir dernier ses ordres 5 Saïnt-Ffdrerit, ét l'ón'me trouverd Ä La- 
roche wuritomenl digi. wfo vals tang appel súr là’ Ndtó dee sigdltires, 
”Parmí tes óns, yrioigd'Mefissent pour la plupáftdöfigurés etchdrgs det 
solrfgaets; Hereatd récöristat Hee prinerpads gedtilsoaiines du voivinage, et” | 
plasteuvs Hotwtentent fu brbyart Kors de'Frdide. Aprös qtie chdtun edt ré- | 
_potda; leeothte pride leens radi de Lt 
ARV; id afouta d'etn tort sfttiplë: °° 
tata Niùtrent de vote Cömihátide,. 
Trb ins foraralb'sitiviliiles tn 
me MPO BE Dieu: et di’ rbi, sur món hÔkedsdt ava donscieitee; je ide. 
abdiidaerde NBE Chefs roconifis, je 'gerddrdf le VobVAË di‘ prig de mu Gie ot de” 
een Beads prachdag er Beigttelgúe petitie ût B beet qui ‘pourrait mettre 
‘elliance en N : ke ENEN 
Hetbálë vetes mi Orwent-Idfdafla iuo'le coitrte avalt tori Ide” yeut dé son 
wÔEEL eee eRE aeT: ' } kn Td 





folk, et, e"iaëlindhtà son 


Ui Kortstmroreriefs Kord Wop Beingiles dur la telle, et titie Bidnt le ser- 
mett: Kpvbd'had KWB; Hi bidt We ‘leva, dteridit la Máìn surle Tivré qu'on | 
ta phbeeNGE „eh Adin: COCO RA 

—delejure. hk A A ä ve 3 

KA ae 

se td; fa’ d, Se'odi plûs qn'ud mot à dire. 

enabelen on | 

zel j ral t lee hed 











chambre, Voiei les rêfletions qüe det övénement inspire au 


adresse à la chambre par M. Dufaure, oecupant le fauteuil de 
la présidenee. Pendant le voté par division, des murmures et 
des approbations pertis de Ta salfe et dé éerraines tribunes 
avaient accueilli le vote de qaelqiws: de jstés et. affkgó tous les 


|» vöte, 


» sôit, Henne ou mäuvAise, ridigale où’ sâhglante, 


“_eun des konithesifal élaïënt Ik. … ° 
_teüitpis et 's°hieanga vers li ip 
A, porter | 
” barrés vers-Iécomite cómrhië pour Pia 


_ Hetoule'tira sön-épéé et'ld prevéntd' pir 1d Poïguêt; 


| pastn ak ’ jiten 
mof. Qde'ce nj nign'seul Úilre drakòdtir de vós 


en peu d'années, et sous" kes. divers aspeèts Que hous venons 
d'exposer, les routes ferrées de la Néerlande soutenir avec suc- 


cès toute comparaison avee les principaux chemins de fer | 


êtrangers. 





Affairès de France. 

Nous avons rapporté Kier qe’un fait grave s'était passò à 
Foeed$tòn du vete sur la ptise en considèratign de ba proposi- 
Ëion de M. Vivien , relative ddx arnances juêickabres; que pla- 
sieurs députòs, au moment où ils déposaient leurs bulletins 
dans l'arne, ont été accueilfis par des réclamations et des eris 
de désapprobation et qüe Íss tribanës ümêmes se sont mêlées à 
ces manifestations cuntraires aux droits et à la dignité de la 


journal frarigais le Globe : 

« L'éyónement de la séance d'aujourd'hui, á Ia chambre des 
déjrutés, a été moins encore le rejet, à 31 voik de majotité, de 
la proposition de M. Vivien, qu'une noble et ferme allocation 


hommes sages. Voici Fakloeption de M, Dafaure ; « Je ne laisse- 
»rai pas dépouiller le sérwièi sans prèsenter une vbservation 
» pour laquelle je n'ai päs Vöùlu interrompre Îe vote, maìs qüe 
» je crois da devoir da président de faire entertdre, Îl est arrivé 
» que plusicurs de nos cöllêguêës, au raoment où is depogaient 
» leur vote, ont étä actneilfis par des réélamations ou des cris 
»d'agprobâtión. Nilún ni laútre he conviennent à la dignitó 
» de la chainbre. meen DER eN 

» Lorsque lá chambre à décide que le vote serait pablic, elle 
» a voulù qaé clitcun dé sès membres pût. röpondre de ses voies 
» devant ses colfdguês et devant le pays ; mais elle n'a pas voulu 
»qu'ancun d'ertx pût être, an moment solennel où il exerce són 
» droit, acenetlli par des accfamatións où par des matniutes qui 
» pourraient, dans certaïus càs, être unie attéîiùite à la liberté du 


» lest arrivé aujottrd” hui quê ce fuit s'est étendi jrisqu!ä 
» quelques tributes, En cà woident, Îe président avait qpitie de 
» fautenil pour dêposer sórt volë ; stins qroî, je prië la é ambre 
» d'tre bien assurée qu'il eût fit immédiatenrent éväcuêr ées 
rtribunês.s Nie 
» L'éréiiement d'aufdard’ hui a tróntrd dant quel But l'oppo- 
»sitioh a démändó et Tait établir le vole public: é' était pour úr- 
» ee un système d'intimidatjan,contre les députós éalties él 
» faïbles et tirettre la terreus à la plkê8 dé Fa convictton. L'évé- 
ve Hement d'anjourd'huì fait site à la’, proseriptien dónt M: 
» Billdùit menagaït te parti bónsèrvatenr. Où a cônimêntéé par 
» des uiúrnfüres, òn éontitrueta par des Kúêes, étÎ'ôn Ânirá par 
» la lanterne. » je EE 
elly a dans Pes Homthös e® dins les bvbnemenis une dódüctiën 
» logiqwe à ladtêste # "elit ad \PÒuvóie dà personne de'sè sóud- 
» térire, Fúùt priùkipe mönd a's vonsbqaence, düelfe du’elià 
de Kujourd karin 
» nes'agissait que d'une proposition juäiciniëg, et toûtes ls trf- 
» butes ètaient dégarnies, Chattpez dés dotditiots £ sapjioser, ún 


s vote politique str uhetóipötitf{8 Mohdimeatalë, irmcante, 


» suppiosöt les tribudes eitdombriëes deeprectatéarsagités st eval- 
» lós par la discussion, ef demärider-vóùs si l'on’n'éùt pas va re- 
» naître cessbätëes affhduves de 14 bóriventioh ddkis lesqiielles lès 
» korriblestrictttorises duifiitafët Febprid dâ siscnmbloet Neità 
» le vote púbtië 4vée der döHats dut ont bh’ du ste denis éträn-” 
» gets eotime tes rdötres, dánY urt’'pA ys á úed ‘fôtessible aux eXa- 
» gêratioits petities qué la Friant 
Dufaure a été appluúdië dé” tits’ Fès Binimeë sensös; à la pré- 
miète oevadiait sötetirielle; elle verd oubtiee, Óf le verrai 

» Aut pòftit de vaéde rios instfdtions, nous dplôrons lé vote 


publie, pätêe qe'if introdait dâks Ja &harmbre Tirifluence et 


l'autorité de la rue. Il yades oedusiaris gräves:et pêrilleuses 
dare lesifeles les institutions du pps sont et question, dans 
lesquelles, par conséquent, il faudrait un sarcroît de madéra- 
tion, ‘de sagëse et de libre arbitte de fa part des dôpn- 


tòs; er Bferi! eb dedoctasions-là les pussiins extárieures en- 


‚vahiront Fes (ríbünes et s’imposgront à l'aësemblée. On pourra, 
‘dira-t-on, déutanider' le seru'tin secret. Ont le pirnrra ? Oui, mais 


ne 


“Ét dans le prêmier effet de cette parole le comte reprit avec feu: 


— lei même, au milieu de nous, un espion nons écoute. Point de trouble; - 


ilest en nos mains, et, quel qu’il soil, il ne peut échapper à notre justice. 
Een divere-ter: ditunt-ennPeût, 
— Je demande qu’it soit jugé immédiatement, et avant 

naître, afin qe tiuïné'boit rêténù datid stbetlehde. ENE 
Hbrèufe, se voyait désoutbrt, he bougea:pdtit de sa placd, tori glËN gf'alt- 

— Gest à vous, ML Ie Hömté, it úne volt, de doknst le premie göers avis. 

Ke itiort! dM dà Liibbêtan 5 dé dEtouiint, dd 

— Eémort Vrépdidrent ls ddirds” ee 

—Qu'on le désigne! dit la premië8 böit. ° MANEN 

Lé comte, Ie'bras élëndù, ellwië pattersnieie Herodle de’ lui eit Taissa päs le 

bi AUWS Ta dahiiëre des: futapes: 

ze Je auld'stnd doutd eelaidont dar púre, Maid ó he 

träftte. ENE Re 
LVhtre nota? diu dutrd 


het 


mé troirve ièï:plir Irasdrd; EES ; a 

Le dapitaidre prononga cn: pdrotes d'ätia Vóid ddesf darine 
pèrer elles produigirent párini tek conjurés üne densstijd’ vist l'on disti 
gait Phorreur et Padmiration. Un d'entwiduz se féköirida dvée huelqig ét- 


e 
He 


teal dad vol gn 


WS datie 'Gúd dede U 


— Mijót, vous connuiksit fe deüteilë, 
— Et le rhorhent P'réptit éót hoiitife: *” | 
pa Syt-le-ehidrp, en en ps RR „ En PE Beed s f a : 
Oi st tdisáit, inaîs ce sitenée Taissdit voit és ui se pädsait, dad les cure 


ELITE: 


—Je'dongoïs, mossterdrs, qub'riia óft voas’ edt’ AÄterdaftd ; mais Je ae süïs 
espicù , je'nespis gü'Ls ediiemi, et jat’ sútprië 


ta répübligu 


Sol regel, TobiheiWeri( Aié'tur le chitto, srdBldik n"ädreseer Gi'd hij cds” 
purofes. L'homme qui pranait'le tdtrg'de' nioydr (at dellfkade tout: bass’il nat, 
uniforme 'ét di reltifd 


vaït rlón dé pld’k dive,‘ Herduld mbit Ta: mati: dous'ddn” 
un eouteau quikjeta sur lá'tabléen'disadt: . 
— Soúblfaigbricote'bettd'afine. ne : 
„Aussitôt déis hòrinmes lûi portòtent avel. Wh cerfárn” réspect’ là nia 
Vépäulé, fáidis qúe d'audren sé gi tér 
tairë qui s'allk ranger àqudlhúés passoüsles piliers. Ted ded Möt 
teadient l'ofiltier fd 'mörèieht verd: e 
sursis et sans appirdil ne sém'blaît p 





sur 
nes 4úf 
ri d 


e qu'une froide höfteur. 


comte se leva en criant: — Tirez sur le traîtro! Mais en. même temps l’oú- 
verfute livrait pagsage à des Rómmeren uniförgie, la Batonnettéau bout du 





| teis-edle pes érop adroïte? N'y-ibaurait pas lieu d'appré 


in ’ Cd sêvère alfocation de ff 


que je le fasse con-_ 


Lohe SA 

SdiS hi úii Gopión ni un 
Tn RAU a AE ett et À 
td dp Bereité’ dé Lfkoslan, ze Vlie Hé” Hamel bijte, di 18°) 


Yö sik 
le où lo ande 


…C bfbüx: Heteulë wiarckait lerderrfiër , eritve Jes’ horwrés HÙl 


{Vs sbbröts hialgrd-” 
tháind: Vofel med belnes. Vive 


gtotipetent sitedsiedsdrdidnt én pelotdt toil 
Ier opposé, et cete ‘éköcuùtion dans, 
| ú de há 'K ce Mmombat. 
même, des coups sourds retentirènt dans:les prófohdedrs du’ cavenu. Le 


an nel’osera pas, et tout sera perdu en une góance. La soc ng 
d'aujourd'hui doit faire sérieusement réflóchir tous les hof 
mes sincères, Ils ont vu poindre la tyrannie de la rue, la af 
adoiminable de toutes et la plus insupportable. Nous s3"& 
bien qu’on peut compter sar leur courage ; mais les plus gr 
courages ont des limites tandis que Îes violonces révolutië® 
naires n'en ont pas. » "j 

















Le Courrier Frangais après avoir frit remarquer que 
jouroaux seulement gardent tesilence sur le projet d'af? 
ment de Paris, lesjournaux de M. Guizot et celui de M. Thieë® 
Deébats ct le Constitutionnel, publient les remarques suivaït 

Le silence du journal de M, Thiers sur l'armement de & 
fait sensation, et on se demande : 3 

le Si M, Thiers serait dispasé à voter avec M. Guizot 9 
sept à dix-huit millions pour l'embellissement des fort 
tions — faiblesse de père laissant doter par son ennetai une 
bien -aimée ; > Â 

2e Si Mt. Thierstâchsà faire du projet ministòriel ure plá® 
pour son avénefment, et de l'armement de Paris, inrpossi ble 
Geizot, une condition de sa rentréeaux affaires. nd 

À ce srijet; ‘an se vappelle que, lorsdu vote dd la loi de 
ce, M. Thiers, redevenu possible, fut invitéà se tenie prôf® 
remplacer le ministère auquel il venait de prêter appui. 
président du l°r mars se hâta de convuduer ses amis el dis 
los pústes-ólevós de son admintstration; oelà fut pronhpí ot 
êtait prêt. L'övénement montra que son zòle avait ógéf 
candeur. de 

Et delà on conclut que M. Tlriers ne s'ekposerait pas. nies 
conde fois.à tiver bes marrons du feu dans Vintérêt dee 290 
bre, L'expórienceest perdue pour le vulgaire, elle profi 
habiles. 4 5 

Quai qe'il en soit, ee silence intrigne beaucoup de 1 
« Est-il convenable, dit-om, qn'un chef de parti so td 
s'abstienme dans une quêstion qui émeut tout lepays? €’ 
politique de muet et d'eúnnqae, si:maladroite én áps 
qu'elle doit être un: chef-d' oeuvre: de dextétieb, et-áturs 


Dt 




























êntrö tes deux fractions de le giunche une sctssion dont M& 
històró se frotterait. les mains? Ne sersit-ce pas wusst F4 
d'une secrôte disposition de M, Thiers à se passer dw de 
de la gauche s'il arrivait au pouvoir? » Voilà cé gn’ om if 
ávec uno certaine anxitò, tandis que d'antres gens nons CS 
d'un ton mystórieux : « Pas un mot. soyez tranquilles.+#% 

verrez plus tard… chut!» de sn 
Et voici fe mot de dette ónigmie. L'Honorable'M. Thiers 
qué l'on assure, aurait coiupris que M. Giitor lut tel 
pióge pour le séparer de la gauche oi du château, port 
tre maf én cotxr òn mat dans f'opiúión. Dès lors, trés Hé 
fond à repousser l'armement de Paris, il fait le mótt,, 
Pauneut dans ùwe' complète incertiude, Alt jour dódists 
bnásqnera ses Batteries et se mieltrá en inotvetient; ò 
elle campagne qui se prôpare. Nous rappörtóns, nds 
tantissons pas. ld 
Pott’ frous, mots sontiiicë sars inqniëtude, sters ode 
inêine, é' est faîbtesse, Potirdioî tbonverigts hous niufks B 
M. Thiers parlât apprês vont le ihofide porte être de PdNS Ui 
mur P Sil y perd iqrietgwe érBd, co. à'est pas notte kann” f 
ir pas tanje 











sit parle #atrernentquê Pots, ne se prrononcêra-t- 
aster {bt pour sa popalatité ? ’ 
On lit à ce mÔmesnjet dans le. Sidcle ; _ … 

«ba demande de dix-sept williogs et demi pour larf 
des fortifcations de Paris est un fait aussi inexplicab 
êtait inattendu. 

» Quoi! voilà-un. ministêre qui déolave vivreen bone 
higence, si ee n'est dans ane intimité cordiale avec BOV 
puiasances ; il prêtend avoir reconcilië ta France avec EK 
et cuntre ces nouveanx àmis que sa sagesse vient de noùl$ 
il nous demandedes mesuras-de sâeese- il-se vante de no 
fortifièës par le, systènte de paix à tout prik, et il pous® 
d'elarme! Quelle étrange inconségaence ! 

» On a eonsenti, il est vrai, à faire construire les for! 
de Paris, mais on les a votêes dans un moment de € 
réponse à des menaces qu'il fallait braver. Et d'aill 
denrandafeht an trávätl de plusiears années qu'il. öla 
veux d'ajourner; mais anjoûrd’ hai la mesure propos 


if. 


Ì 






fasil et qn’on re distingaa que lorsqu’ils furent tèut prochps; 
langu de son siége et courul sur Hercule en levant une arme 
retint ; ret homme était Langevin qui poussait des cris alfreur 
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coups de fen remplirent le caveau d'une fumée épaisse qui 
| rour de, la scûrte. Hercule vit tomvber près de Ini deux ou tra 
Venvironnuient. Tout ceei-dera areins- quan dekt 
‚{eu-devant des soldats, ane balle partiedu fond lui pe 
— Arrêtez lahéissez à votre capitaine! N 
‚— Capitaine! luidit eon lieutenant la rage dans les yeus, J9, 
bien hardí. Vous n’ètes plus qu”1u prisonnier , rendez-moi von 
Deux soldats saisirent Hercule, et les autres, poussés par ko 
pandireut en tout sens dans l'enceinte , à la lueur de quelques tot 
le gros des conjurés avait disparu par une issue fermée do tourt” 
releva trois ou quatre da ees hommes qui étaient tombés k et, ale 
datie Brêittiöre Fareu'. Titidis qu'òn- ébPâclalt fá grille, Bere, 
nd'8t ACR des'cÔtds Langevid Wperdu'; gil s'artacdhdit u sds HE 
potsderets Wpoveroptian é Potffolr Erde ee 
WOLS doute ina présenoe. éh 'eLL ‘Endroit guus Tôn À 
ndtt® : 
"al Jo ú'aï 
’ droit,” 
| ‘Dey dollils' de pr6dipitdrdnt dand lisse, dont Ies’ grit 
1 HlwreArhtBrant' par de longs cöiridörs jasnue sur uiiè Il 


fn te bra 


‚ CO 
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‚| quiubontitsait erix fosvén, en un endroit ou Fy rowpart SUL 5 BN 
 étaiontdérint-drièrent que: Ted Ehoittite's"&tignt Schdpél bj hid 
| ohêiiin de kugraugë tête l'on vit de lon’ ocdupd par bit delige 


| cotitmehtdiuti vint aut-devant de tui, Eel, yal 

ak Gontierrt; diable Fcapitaine; vous mêlez-vatrd aùss oat 

ns Crébtalldire; s'éeria Hetvulé'a vet eimporteihketit; dee, \ 

| rême.:Qukrit à moi, jo’ nat trui pereorme; ot vas d biep ie 
Bé condtmandant tiiudstt bed dpalites: ken gated f 

Tei aÂ ordreidet vouw rite gei inkaréliatorant dn eol Ê kr 
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| oe dervan 4 it atsterid tert të la'plus grande promyti pe eradt 

maltruwêlase bbktt poli trortd, décupe' depuis tiág-teinps! âj £ 

_1:sb Petar ans vers Tesoffidters” : : en ar BÀ 

ora" Void En lirrdrr „mesaleres; asserúblez vou Hòniriët ni, 
Le eatsnent Siuton-s'apptoehit dt eómtitdnt td a à 
mar Det he oroitui jamais: que’ LiktdBled:- sol odapptbtd- 4: 

cuin, Rer, entäté; niais indu péble dinbtrafisdd. 4 goat 
— Je ne demande pas útiets que de le sauver, it hei 
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Ri de prudenee ni d'honneur. En cas.de guerre, on serait 
à wöme d'y reeourir, et on la prendrait, certes en 
temps qu'il n'eiù faudrait pour augmenter nos flottes, 
kies on n'ose rien ajouter; elle n'est donc pas plus urgente 
AQLre préparatif de défense; elle l'est mille fois moins | 
Mement de nos côtes, de nos vaisseaux et de nosfron-. 
Gele. Vest mille fois moins que laugmentation.de notre 
js AVgmentation qui ne pent avoir lieu que lentement; 
Dille fois moins que l'approvisionnement de nos 
„qui sont à peu près vides. n . 
Hit plee, ader aujourd'hui l’armement des fortifications de Pa- 
ters: MEt rappeler que le ministère- actuel, à-son avénement, 
idni ne moins de la question du dehors que de la question 
desiere? e'est faire douter qu'on ait eu, en proposant la loi 
ee, ijcations, une pensèe nationale; c'est laisser croire, 
hid On se dôfie de la ville même qui a fait la révolntion de 

1 


Toute la ligne de territoire argovien Hmitropheda canton 
Fiep Lucerne est couverte, soit de réfugiés, soit de volontaires 
bien armés, qui paraissent, dit un de nos correspòndans, animés 
des meilleures dispositions, et n'attendent que l'ordre d'entrer. 
Le gouvernement de Berne, à la date du 27 mars, n'avait en- 
core décidé aucune levée de troupes ; mais, pour Id cas où Lu- 
cerne appellerait des secours des cantons primitifs, il s'était mis 
en mesure de parer à tout bvónement. 

‚ — Snivant des nouvelles de Ronie, parvenues àla Gazette 
d' Augsbourg , les efforts des cours d’ Autriche et de France an- 
près du Saint-Siège et du général des jésuites pour faire renon- 

cer ces derniers à user de leur appel à Lncerne, n'ont pas en le 
succès qu'on en attendait. 


Daens 
Affaires des Etats-Unis. 

On litdansle Journal des Débate, à propos du message de 
M. Polk: 

Ce document est ce qu'on pouvait attendre d'un homme qui 
doit antorité suprême au général Jackson, et qui est forcé de 
subir le proteetorat de ce chef exigeant. Ce sant toutes les opi- 
niens bonnes ou matuvaises du vieux général, fidèlement repro- 
„duites, Le général Jacksen fut porté à la prósidence, fl y a seize 
dns, par le parti qui prêconisait la souveraineté individuelle des 
États 4 le manifeste.de M. Polk s'ourre par‘ une dêclaratian en 
faveur des droits de cette sauveraineté locale. Il s'y mêle de 
sages idées sur les ménagemens dus aux minorités, que le gé- 
nérál était pen enclin à resperter; mais e'est une manière de 
 dnetfre èn scène le droit de veto dont;-akec beaucaup de raison 
âusurplus, M. Polk prend la défense. Une partie considérable 
de l'opposition conservatrice avait eu le tort de se montrer hos- 
Eee à ceïte prérogative du premier magistrat, en se fondant sar 
‘abus. qu'en. avaient fait le gönèral d'abord, M. Tyler ensuite. 

_ Legénòral Jackson était l'ennemi acharné, irréconciliable 
‚d'une banque cefstrale. [la mis \'Union en feu pour renverser 
delle qui avait eu la hardiesse de le-braver. M. Polk se pronon- 
te bnergiquement contre tout projet de banque nationale. Il y 
‚voit un gerine d'aristocratie. Le gónéral pensait, d'après les 
, Îdèes aecréditées dans le Sad par l'école virginienne, et con- 
; formes aux intèrêts du Sud, quiest principalement agriculteur 
' êt trós-peu manufacturier, que les droits de douanes doivent 
êtro trés-madérés; et qu'il faat les établir surtout pour procu- 
teran pouvoir fédôral les ressources dontil a besoin pour fonc- 
lionner: M. Polk exprime l'opinion d'un tarif faible, et pro- 
blame que c'est senlement par incident que le tarif peut servir 
;À protèger les fabriqnes: zin 
La partie la plus importante du Message est celle qui concerne 
e Fexas. M. Póélk est d'opinien, de même encore que le général, 
Ei le Texas appartenaît-à la fédération depuis longtemps, ct 
u'iln'er avait étó détourné que par ane fansse interprêtation 
es traitós. L’ incorporatiowdae Texas, dont il est, on le sait bien, 
echaud partisan, n'est àses yetix qu'une restitution. Ll re- 
rend le bien: des Etats-Unis, aù il le trouve, Il entreprend 
êmede prouver à [Europe que c'est pour le bien de lespèce 
humaine. C'est une paisible acquisition , dit-il ; pas si paisible; 
ar enân les citoyens des Etats-Unisqui se sont emparós du 
ezas psont entrés les armeg à la. main, et o'est bien à coups de 
fusil qu'on x vaincu l'infortuné prèsident de la république 
rexicaine à San-Jacinto, quand il a-révoquê en doute que le 
exas fût de toute èterrits la propriótá de la fédération ou de 
ges'enfans pordas. … < … 









































, hi : 
FSsont les. róflexions que nous nous entendons faire de 
tês autour de nous. KN 
Bil oat d'autant plus naturelles que tout Îe monde sait de 
; Nasse de rógimens le gouvernement actuel est entouré, 
a Matériel immense est rempli sa forteresse de Vincen- 
8 &tonne que quarante mille honimes de garnison, pla- 
4 taris, soit autour de Paris, ne puissent le tranquilli- 
kt “d sartout on pense que le gouvernement consulaire, à 
Ustitué, au milieu des troubles dela Vendee etd'uneguer- 
&® prolongeait avec té ntaïtië-de Î'Europe,n'avait près dé 
eux mille quatre cents êoldats sans garde nationale. 
Fe que la dépense que vet fairo le ministère est préma- 
RANI 83E ansi fol couftidtrabke ; car, au dire deshoumies 
BLOP, la somme de 17 raiffions ne suffira point à solder les 
pour lesquelles on lès ròclame; elle n'est qu'un 
ket Ld clitinbrè donsre cet acompte, on la dia engagée 



















pre se dislaque de- toutes parts ; et. aux. enuses pa- 
MA Abraatent s6 vidihent jóimdfe de fkehernx arcidens 
Hits 188 plus achetinës ólaiënt Fot de sáuhatter. Le 
Boult ost atteint d'anefièvrelente, d'une maladie de 
gti lut interdit provisvirement tout travail, même oe- 
lgnature. M. Lacave-Laplagnea été saisi aussi d'une 

fton qut niëjvige dd prerfdfe' út curäctère plus grave et 
Bi perktdt paf nödt plas dediriger les affitres de son dé- 
terutro eôtó, M. Canin Gridaine, ne pouvant sa conso- 
Re Galypse, du dópartde M.-Duchâtel et de la trahison. 

In $dii Nord) &l'otcàsin de Ia graine de sèsame, a 
ent donné sá dömissioi, et döctaré qu'il se reef 
Scussion sur láfdfdes douanes. On a fait auptè 
PCommerte dl indtanees fort vPres pour \'ohfigör à 
portefeniÎte, ÍÍ s'est montrò inflexible jusqu'à pré- 
es gränds ressorts Hont pas encore jouë; én sortò 
kot espôre ressouder la.chaiîne. dent fes aifineaux eN 
t _ (National. 
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ah CATE gt 
Affaires de Suisse, 
“tes nouvelles particalières qui nous sont transmises 
ainve ide la Suiseo et qui émanent des meilleures sources, 
Mer gent insurrectionnel projetò par les réfugiës Incer- 
‚Ont fes iéurhauxt suisses ne font plus mystère, ce mou- 
ddti devait ochater dans la nuit du 26 au 27 mars, a, en 
Ein retard. de peu de juurs par suite de divisions sur- 
É Ke-entre les inembres du comité lucernois, mais parmi 
Us dur eöinit anxiliaire acgovien, lequel a fini par 
tE Cr tote fa conduite de l'affaire aax vöritables inté- 
MAI met fe gouvernement du canton d' Argovie évi- 
Er E 8 à l’ aise vis-à-vis des autorités fédórales. Déjà le 
| medi ressó les plus vives reprösentations sur ce que, 
Mt bb eóù la diète venait de promulguer un arrêté 
FpB-francs, non seùlement il tolérait publiquement 
u de pareilles bandes sur son territoire, mais ne 
dr empâcher les volantaires d'autres cantons de 

EP sous les drapeaux de la révolte lucernoise. 

Bseil du canton d'Argovie doit avoir à pen près 
tort quesa députation en diète s’'ötant déchargóe 
Oisabilité des consóquences de ‘arrêté pris contre 
on ‚ G'était avant tout sur les états qui avaient re- 
Wrbr à un arrêté d’expalston contre les jésuites que 
' aber cette responsabilité, attendu que leffervescen- 
B dvait Ôlé annoncée au sein de la diète comme une 
js hi évitable d'une décision- contre les corps-francs, 
pe WEPrait pas accompagnóe également d'une décision 
tp dear que toutes les mesures que les antorités 
ne onde pour empêcher les sympathies de ses popu- 
cause libérale lucernoise viendraient éehouer 
Stérmination bien arrêtéa de celles-ci de favoviser. 































5 Ten inr, EAS ij, en SE A 
M. Polk ne‘ peut l'ignorer,: L'ényahissement dn Texas par les 


dn'ils traînent après eux. Tant qu'il ne répondra pas à ces ré- 

ugmandes del’ Earope, sce argumens porteront à faux, Mais il 
h'eni parle pas même par allusion. A lire le Message tout entier, 
bn croitait que l'eselavage est inconnu sur le sol des Etats-Unis, 
fjui 8'y laissent cependant dégrader plus que tout autre peuple 
ku monde. On est même étonné.d'y rencontrer des phrases tel- 
Jes:que celle-ci, que toutesles distinctions de naissance et de 
rang y sont abolies. Ik rie faut pass'y tromper cependant. La 
$peliatien infligée au. Mexique par l'incorporation du Texas, 
gaclque róprèhensiblequ'elle soit „eût passé inapergne peut- 
être, mais la propagatian systéinatique, andacieuse, d'une ins- 
titution aussì exécrablegque l'esclavage, est un crime contre la 
civilisation, dont les Etats-Unis n'obtiendront jamais le pardon. 


cours d'inauguration de Mi. Polk : 
‚_« ke. Tazas oveupe uno grande place daria le Message, et la vieille histoire, 
qu'ilinous a jadisappartenn et. qu'il nous a été indignement enleré, est répó- 
ée. Kous ne voulons pas entamer ici de polémique, mais il faut dire quuêmuand 
il promet quke Paequisitiori de ce térrítdird garantira notre frontière da sud- 
puest de Vaggroséieh, HL, Polk uéserappell® sans doute pas la lettre du géné- 
rat Jacksòn ag président Monroé, récemment pnbliée, lettre dans laquelle il 
‘bafoug cette idég gomme abgurde et ridioglg, Ajoutous que le raisonnement 
tout entier, fandé sur le danger possible sa: reltes limitrophes, si le Texas 
restait étut indépendant, ge prouve rien ; cät, or sl'acqaïsition da Texas, le. 
imêine argument s’tppligderdit:du - Mexia ws, ‘pui serait alors notre voisin. 
[Malgré cuo vues erronées, nous aúgurone du Jangage modéré du président 
iqu'sl provèderg par voie ie uégociation à manger final de la pede 
5 5 ren } {LL na fait aucusie allusion directe,nt même indirecte an Mexique, daf qüand. 
p bed 45 triomphe de eelte causé, e ie : Il ditque la qüestion d'anneziou ne tegatde' que le Texas et Ids Etats-Unis, et 
( e.Berne, invité de. son côté par le Vor: rè {que pareansdyuent aucun antre gonvernemént ni Peuple i’ale droit de s'eh 
toate: entrée de corps-feancs, 2 répondu qu il fimêler. La déclaration sur l'Orégon est assez Mive, sì nous coüsidërons” que des 
isstun ed’ ciën. leseiteyens-d’ aller où bon deur | inégociations sont pendh aten A pidpösde'co terditoire. En somme, cependant, 
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SU ‘farvrkent- ges s 84 lag | {le-Message esticonverakle, modéréy sans prétentions; puisse-t-il en être ainsi 
| ke tee Et dear HIN; on ponsen ee de batdmmistranen denk gute prrladel Lagotitjon de ML Polk est environ. 
es Ordintdjies. név-d'entratenetide périje. LLoogupe.le poste le plus êleré dans fe goilvérite-" 





erg AP Fastitade inerte de Berne pldol'gppui prêts’ 
en PT le gouvernement d'Argóvier.à la .cause-des, 
Bet Agere qUS Fa déeistona étó prise par le directoire 
Neuvelle sommation:à ce dernier canton , puis, 


[naubàezerper nae-grandoinflponse sur,les ntipps de | 


i ‘ 1 s'hotonirs. 
droit, de réunir au plus tôt les meimbrds-de |; gehan ver rn Ä ng 
tant, comme gouvernement cantonal, il pro- 
MA Poonseil de prendre des mesures de nature à 
id ererBâtion de la paix publique; mais il est 
kok Line soision à eet dgerd soit tardive. en 
DS inh nemient de Lueêrtië:n'est pas resté inac- 
8 à let h invité les cantons pritùitifs à tenir leurs 
ite zat en urnir l'assistance fedérale; mais ìl a mis 
38e qui dewrake rd êlite, toute. sa róserve et toute sa 

lijd, infas törmer ún effbctif de 11,000 krommes. 
ux muite de po moitië de ee‚nombre disponible; 
ont franchi la tronueren in très de mille aol. 


EN TG 


oniele s à en 


cette terre! pat dófrichte: par sow possesse ur, 8 lus, 
etvillsées,… ptuls‘intellectuoltdket pdus-chrótiennas, oréées par la prospöriié , 
Pêducatioh et) les: relations area: HEtrepe Le Sud, et:PQuest sont artivés,de 
pleinnat eur prefdibr ranp,-etvcet iasdeddant qu'ils ont abtenu dans la der- 
wière disotien-par suite du :défwut d'accprd. des whigs, est maintenant eu 
Hone vate deerdeter petpétuetteraert du pouvoir des démacrates dans la 
doniponitiod dee étatsetider votes qui s'y raitacheat. Cuciest, sans nul doy- 
te, grös de:pdrits pouúr 1'Unign ; car-noue:ne pettons supposer que les états 
du Nord-Est se conteatent de rester eu miuorité aux mains d'une majorité de 
poomtenjradiapslagen. eerd En _ Ee 
«»Maisà.quelque degré que ges intórêts. plús Barbares puiskent dominer, 
neus.ng sauriona miar ais ne soignd rprósontés par des hoiumes diétat aub- 
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reafgovienúe pour se joindre | nabi re ‘Bien en eli ie itieunst: Arid 
: Mans Btut As 5 btid Á Je: si habiles, auasì intelligens que leurs rive! x, Rien "en effär, ne plöwvait être 
N ak a ee choses, ld grand-consel-dèLa- | plus politique ou plas sdanaallopinhtaonddiedid tpüte la série de stratagê- 
Php $ in Gi Assnre que le conseil-d' état est enfin: mos et darmanusres d'aide gaaguels Ie pit deitiocratigb n'}Fiothplé dens 
Videmm TO Url projet d’ aranistieasses large; ce qui la- dernière éleation. Nousn'he zajamsik eri qu'en womneitunichef incehna 
as que le gouve 5 OGM | ce parti pût en choisir un inedpalle, eb la conduite gist que Te’ niessege de 


: Eräveme é 


Á Fnement sent: que son cxis- 
RÉ conrproimise. in 


M. Polk nous confirment dans cette idée. Noùs craignontde trouver en‘ Tais 
ennemi farmidable et audacieux, » 


Aaglo-Américains est. odieux à l'Europe, à causp de \'esolavage. 


le Neto- York- Herald (ait tes réflexions suivantes snr le dis-. 


[ment de.ae pa ys„ä waa dpoque de crise, tzès-importanté, nan-sauilbment dans’ 
[een fastes,maisdaap oaps.du onde, Cetip tépuibligne ep 9at arrivée maïdte. 

pps de l'ancien contihént. A: 
‚sn destinée se.rattachent les destindes de Ja liberté et de lá race húinaine pour” 


[quelle il ex prime te devoir qpj,lui incom 










€ On nie sdarait ‚nier quten :Auhórigue lea intúrêts plus on, moins matériels’|| 
et plas fncultek qaise! rattachent à la pessassion. de la „terre. dans qn pays où, 
‚: m'sieat. triomphé,des idées plus 


ï ‘principes naturels'et historiddés et duì sort: 


Pins - , , " 


_ Noauvchtes de France. 


… 





_ Paris, 31 mars. 

Lá chambre des députés „dans st séance du 31. mars, a repris 
la discussion dtf projet de toi sur tes douanes. La chambre en 
est restée aa tarif relatif au traité faitavee:la Surdaigne. Boaufs: 
et vaches pesant par tête : mâles 400 kil ou'plus, 40 fr. id. 300 
kil. et moins de #00, mâtes :-35fr., feimetles: 20' fr, id. 200 kit. 
et mróins de 300, mâtes : 25'fr, femletles--12,50 fr,:îd, 100. kit. 
et moins de 200, mâles : 15:fe., feuwetles. 7.50: fr. ; ik: nioius de 
100, mâles : 6 fr., femeltes 3 Î. Les taurenwx,-bouvillons, tau-: 
rillons, gömisses et veaux püteront mokië des droits ci-dessus, 
selon leur catégorie de poids. Et: 

M. Lherbette a räclamê la parote sue l'ordre de la: disoussion et 
demande s'il s'agit d'une diseússion commerciale ou pelitiqgne;: 
il était important, a-t-il dit, de conuaitre'te terrain de la dis- 
cussion. 

M, Guizot a répondu que leministère s'explkguera' sar tous 
les points, sar la question’ spóeiale comme sur la question pali- 
tique. Quant à prendre la parole, il est juge du' temps et du mo- 
ment où il craira devoir ld réclamer. Gette discussion’ n'a pas: 
d'autres suites. 

La parole est à M. Manrat Ballange pour döveloj 
demeut suivant qu'’ila présenté. 

« Les droits de douane, à l'importatton des bestiaút prove 
nant des ètats sardes, continueront d'être pergus conformément 
aux lois existantes. » En 

L'orateur prêtend que Je tarif proposé par le gouvernement 
ditfiinae d'un cinquième les droïts actuels; L'intérêt de l'agri= 
cultureet des propriëtaires du: Midi etigo qu'il soit repousse. 
De plus, le traité fait avee la Sardaigme est ifopoliciqae. 

Cet amendement git combattu par: M. Falchiron. 

M. Lherbette;, déjiùté, ‘ déprosb iv amendersent adde- 
tionnel à Fartiele terde.proójet de loi surles douanes. Cet amea- 
dement est aïnsi congu : . 

« Les navires sardes arrivant dans les ports du royanme de: 
France seront traités, soit à leur entrée, so1t pendant lenrséjour,. 
soit à leur sortie, sur lo môme pied que les bâtimens nationaux, 
pour tont ce qui concerne les droits de tonnage et autres char. 
ges qui pèsent snr la coqud du navire. Cotte disposition n'est, 
point applicable : 1°-à la navigation de eôte ou de cabotage, qui 
demeure réservêe au pavillgn national ; 2e à la kégislation par-: 
ticulièrequi régitla navigation des colonies et qui demeure 
également röservée, » 

(Au départ du courrier aucun résultat n' était encore connu.} 


per | amen- 


La chiâthbre des pairsa continuó aujourd'hùi la discussion 
de la propositton de M, le corste Dara. La chambre est restèe’ 
àâú dernier $ de l'art. 2 ainsi cofigu £ «{l mentiommera (le técó- 


| pissé): le La dispositian és art. 4 et S-dela prôdente loi; l'o- 


récépissé cór 
constitution lôgale de la Soclâté. » Ee ee 5 
Ge 8 est mis aux voix et ne donnant lieú à âùcune disvassion. 
Lt est adopté. ee 
L'art. 2 est mis tout entier aux voix et adopté. — ie 
‘L'art. 3 est ainsi conqa : « Les rocópissés ne pourront pas être: 
eotós à la Bourse. Toute publication d'un cours qnekonqae de 
ves valeurs avänt l’ordonnance royale portänt aritorisntionde la 
Söciëté anonyrae, sora punie d'uhe aïmdûde' de 508’ 4 8,000 fr, 
L'art, 3 est également adoptò. eee Eke 
—Le projet de loi sur l’armeriient des fortificatioùs sera exa- 
fíninó mereredi ou jeùdì dans les bufeagx.L'opposition:de gau= 
the s'est réuúnié hier pôur árféter sa liste dè dätididaës fioue la’ 
tommission chargée de f'exáminer, Le centre gätrctië n’& pas 
pris de rósolntion contre le projet eonhme la gauche: M. ‘Thiers 
estdé, úyér. Mais la gidche espòré dbternir sa naùtta- 


ligation pour le sonscripteur de se prösenter poftr éehanger le 
ütre nrie on’ plusieurs actions définitives, après la' 


Ee 


est décidö à Papp | 
Îicó ; M. Allard, ln des Édètes de U. Thièrs sust Kantemient 
prononcé en fatéùr da afgeremd ee tga 
de Wappuyer pour être nortmé commissdire. É “gauche vou 
drait en faire ane question de cabinet. 

—0n lit dans le Moniteur : nn ende 

Le Courrier Frangaisa êtô mal informé quand il annonce „ 
dans son numéro da 30 úiars, que les troupes de la garnison de 
Parissant consiguöês depuis deuxjours. VE, 

Nous pouvons assurer qu'il n'a été donné aucun ordre de 
cette nature, et nous ajouterons que toutes les assertiens con- 
tenues dans le ùême article de ce journal ne sont pas filus exac- 
tes que cette nouvelle. B 

— Le Moniteur publie le tableau coniptratif dee: priùcipales 
marchandises importèes én Franéd péndänt fesdeux premiers 
mois des annòes 1845, 1844 et 1843, avec l'indicatian des droits: 
pergus ét des qúalités quí existaient en' entrepôts à la fin da. 
mois de février, En voici le résumé d'après le chiffre des droits: 
perGtns : Î 
El To jortations. — Moeisdefévrier, 1845 : 11 mitligns-460,000: 
fr; 654: (Lmilltons 407,000 fr. ; 1843 : 12 mitbións 382, 000 fe. 
‚_Irportatious. — Janvier et fòvrier. 1845 : 2% míltione: 
828,000 fr.; 1844 : 21 millions 757,000 fr. ; 1843 : 23. mil 
lions 93,000 fr. DN 
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Nouvelles et faits divers. 


tret 


| D'apeès de. Correspondent dò uremderg; le cabineì de. 
‘Herlin.a'adressé à Ja Russio et à l:Autriche une’ gate, dans k= 


boen qúslile de gie” 
‚bre du Zollverein et particulièrement corùm puissance direë- 
iqve com erciale òfrangëre’ cette association, 
"Rspais é des ‘relatians dt rEposen ndurdes 
viventeitf Péólamöde 
par les intórêts mätóriefs du prósent. Ïl'sè werrsie: Áóno: eon + 
traint, dans le cas où une corùrhune revoriásisdsmeerde là reïne' 
| Isabelle ne pourrait pds avoir lieu, ‘dé v'atfeateliëf de T obstacle 
| qui a existé jnsqn'ioi et d'agir avdo idöpf Ada, est-â-dire 
d'envoyer un représentant à Maddid éé’ &abtir des Welations: 
politiques régnlières. ON te 
„ — Ona recu des:nouvelles dep Harpne, du 30: förrier. Ppici 
ce qu'eltes consienment 7; L'exemption de draïts qui avait ptô ge 
oórdéepeilp gonesergenr gendrglepanr sit móis, à Fimpbrla- 
tion du-ritz, ees patates et-des bais de construction, à'In' stiité des: 
divasrosnderoiermaragan. deveit cesar lo 20 Iétúidi ges 
suite des-välres regas de Madrid. Les bàtinens.qui sd trourdkkt 
dans.la.rade dela Harane ne pouvaient trouver de’ ffet' A’ddeltr 


trice de Ja polig; 
‘de rouvrir avec! 









du peu de produit des récoltes, qui seront, dit-on, de maitié La plas grande partie de ces doeumens farent saîsis chez le | patés belges ; sans cela, ils ne voulaient tenir ces derniers pré 
moindres que les années précédentes ; ansi: s'âttend-on à voir | duc d'Arschot, lorsqu'on l'arrêti ; c'est ainsi qu'ils sont passäs |.dûtent qualifiës. L'infante, afin de pouvoir satisfhire u teff” 8 
une grande hausse dans les prix des sucres. Ges derniers com- | dans les archives. ed EN a en ne n BEN gi, ‘gie, dépêcha plasieurs courriers en Espagne ;nwais elle rt te 
meng-úent à arriver sar le marohé,dont la stagnation touchait Sur la mission que ce sèìgneurreqnt des btats göhóraux, sur [que des réponses évasives. Les Hollandais recommericèret® 
à son terine. La-corvettefrangaïse: Lapeyrouse élait partie de Ia | ses relations avec la conr de, Madrid, sur son einprisonnement, | hostifités. kn ede 
Havane pour. la Verá-Crux.‚-mais on attendait le brick Mercure | sur son procès, tont ce qúe nóas sävions se ródriidaït'à peu près Céfat dans dans cette situatión de chotés,'-qud' 168 stat 
et la frégate la Blande,. ii OE En | aux renseignemens. contenius ‘dans la lettre que les btats ècriti-” |'nérâùx rösolurent d'envayer à Madrid l'óévêque dT pres 'à 
ns On Kaas éerit de Paris :. Sen _{ rent, le 18 mai 1634, au conseiller-pensionnairé Schotte, lequel [duc d’ Arschot, auxquels ils adjoïgnirent un’ autre “mem brg 
KX F'atèhsion,di vprejet.de lui sur Varmement des, fortifica- | se tronvait aussi, de leur part, à' Madrid, et dans le dòpêche da [leur dssemblée, le pensiónnaite de Bruxelles, Charles Séh8 
tions, le Cousrier Frongais et le National se répandenten invec- | roi aux êtats, en date du18 jair suivant (1). Aojourd'hai ‘cet L'instruction de ces députós, qu’ Isabelle apostilla d ij 
tives coutsellemninístère. Ils ne venlent plas aujourd'hui de ce | épisode intéressant de f' Kistóire de nos assemblèes’ nationales | termes les plus bienveillans, les chargeait principálenf b 
qu'ils réblamaient à grands cris, il ya dix-ans. Si le cabinet n'a- | sera connu dans tous des dêtails. Lan "(supplier le roi « qu'il fût servi de renonveler la procuratiod® 
vait pas vonlu armer les fortifcatinns ilsl'anrnient dénoncò à |__IÌ rósulte clairement des pièces qne m'onit fournies lesar- | née àl'infanteen 1629, ou bien d'agréeret ratifier la stb 
Vindignation dela Franee: Et voilà les gens, qui se disent les | chives de Simancas, que Philippe IV.n'äväit pas autorisé l'in- [tion par elle faite en vertu de ladite proeuration, avec clase 
organes'du pays, prêtendent diriger ses destindes et se substi- | fante Ísabelle à assembler les états gônóraax, et que cette réun- | veu de ce qui s'était traitó et se traiterait au nom de |'assétië 
tuer an gouvernement et aux, chambres! nion lui eaxusa an vifdéplaisirear o' êtait le 28 août qnel’infante | des états, sous promesseque ceux-ciet leurs commis ú'& 
— On écrit de Lióge, 31 mars: expódiait ses lettres de convocation, et le 27, le roitui écrivait | deraient en rien les termes des ren versales qu'ils-avaient e 
Un incendie épou vantable vient de réduire en cendres l'hôtel [ que, « qnelque confiance qu'il eùt dans les -btats, il fallait, | nées ; que S. M. fût servie aussi d'accorumader et moyennf 
du gouvernement tout entier. Les archives. seules out pu être |antaut que possible, éviter de pareilles assemblées; parce qu'el. | difficultés concernant Fernambouo, les hostilités aux 4 
sauvées; à force de travail et de peines, on est parvenu à prê- | les embarrassaient, le plassonvent, par les nouveautés qu'elles | ainsi que l'échange des villes de Breda et de Gueldre. #- „5l 
server les bâtimens adjacens. Si ce sinistre affreuk avait eu | mettaienten avant, le cours d'autres affarres plus importantes.… | (La suite à de raf 
lieu la nuit, tout un quartier de notre ville serait devenu la | Il désirait donc que la con voeâtion'des états fút différée, et que EE 
preie des flammes. Le feu à commencê vers une heure, dans un { pourcelal’infante usât- des: prétextes qui lui sembleraient les 
grenier, où une masse de vieux papiers étaient déposes. U pa- | plus propres à leur-doriner”Bätisfaction. Mais Isabelle, toüchée 
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raît qae c'est un tayau de poêle qui a rêvé, qui‚a produit ce { des souffrances du pays, et deg dangers qu'il ooúrait par.súite de IIe : 4 
désastre ; en meins d'une-beure, tout a été embrâsé. Beaucoup | la petté de Venloo, Ruremonde;Sitverd, Ereketens ovEiemddoang;; … * — N aamervmer A: 
de personnes, n'écoutant que leur zêle, se sont exposées et ont | n'avait pú rêsister: LS instanoes que plusieurs. provinces lui 7 eN EE 4 en, Pe 
élé blessées. NE: . avaient faites, afin qu'ellg"inRfdät ‘ane asemblèe générale des Et A E E & ve ee A 
On cite deax individus tués, na pontonnier et un bourgeois. } représentants de la'nation. © … EO à et EE AUX En tet, A „If 
Une eonfusion épouvantable, régnpit; sine masse d'individus Lorsque Philippe IV appritqnedes députós des btats-génò- | °° he SE es 
s'introÂuisaient dhna kes âppartetnens et jetaient-par les fenêtres , raùx êtaient déjà’entrós ef pÔùrparlers, à Maestricht avec des} AMATEURS DE FLEURS 
or Eren m re of 


tontce qui leur tombait sous la main, Branggup.debjets pré- | commissaires des provinces-Énis, pour traiter: de Fa: eorictuston 
… cieax'ont été aïnst dötruits. Les pompes sont arrivées beaucoup | d'unetrêve; iten exprima son mêcontentement à-l.ikfante etn 
trop tard, tout le monde déplore la manière dunt ce service est |. marquis'd’ Aytond: «Ce sont-de pareilles assemb}êes; beri vit il à | a P'hdugeur de prévenir MM: les amateurs qu'il vienf d'arriver à Led 
ici organisê. SEN | satante,'qui, en d'autres temps, out entraiaë là perte des Pa ys-- dvec un assortiment extraordinaire de magnifiques FLEURS, PLANTEÉ 

RB est einq henzes, anvest maître dufgu. … VL Bas, et T'on peatéraîndre le même résultat aujourd'hui, Je j äsevoir: ENA a: er a 

zutbe-Kölher Domblad publie Jarfettre, suivante, du roi de | charge done V. A. da tenir la main À ln conservation de l'auto- | te ee a ee ond bi Rho 
Prasse:. sr re EE panden el ne gites ws rité royale. II recomumandait an taarquisd’ Áytona de faire traî- parmi lesquels Anracaria En Kxelia ii perte rss 

«Plus mon intérêt pour l'achèvemgat.de Ta, cathédrale, | ner en longnear tes négociations entamées, et d'endormir les | nouvelles plantes d'Orangers et autres plantes pour terre ; lea plas oi 
est vif,. plus vif aussi est celui que je, porte à T'association | états généraux, jusqu'à ce:que l'on connût le résultat d'une espèces de Rosês, entr'autres, Ta Reine, Rose mous 
sur l'activité -de laquelle repose- prineipalement 'avance- f mission extraordinaireqitii avaitdonnée, en Italteeten Alle- perpétuclle » einsi qu'une grande quantité d'autres plantes: 
mentset le:succès de celle grande euvre nationale. Ce serait magne, au conseiller-rógent Vilani.Quelques jours auparavant Toutes ces fleurs et plantes serqnt vendues publiquement Ed En | 
done pour moi une joie bien cordiale que de pouvoir assister | il avitit révayaê les pouvoirs dont i avait investil'infante par.| _ _ Les Mardi $ et Jeudi 10 Avril, 
avee a reine à la fête próparèe pour solenniser le troisième an- | une ‘patente du 26 juillet 1629, à V'effet de traiter d'une paix-ou | à l'heare ordinaire, aú local de M. KOOYMAN, od Toisond'Or, tal 
niversaire de-son existeneet,Majs. malheureusement je puis si | d'une trêve avec les états génêraux des Provinces-Unies(2). | dite Raamstraat. Î eten elk ele ike 
peu disposer à l'avance de men temps avec certitude, que je suis Gependant: les états généraux’ belges, qui n'avaient aucun | On peat les vinke he andit local dans la joarnée de Lundi, 7 pril. 54 
daus:Fimpossliilité de vépondre par, uog pronjesse positive à | soupcon de ce mmachiavélisme du cabinet‚de Madrid, étaient en- EE SOR EEP 
V'aimable invitátionqne le président de l' association m'a adres- | trés de bonne foi- en négociattan avécles états généraux des en PAQUEBOTS Á VAPDER 7: 
sée le 17 du. mois dernier, et que je me vois forcé de laisser au $ Provinces-Untes, d'abord à Maestricht,et ensuite à La Haye ils} et , Ke ENTRE. ee 
comité seul le Ásakion dujoar de ly Íéte. Ee Al avaienttroüvé dans ceux-cibiën desrépugnances à vaincre; ils | ; RN pdr 1 de 

ú Berlin, 7 mara 1845, ,…in- … avaient eu à lutter contre bien desobstacles;nraisenfia ils étaient |. °° te Hûevre et Motte eren nre 
…d ì parvenits \à tomber:-d'adeord avea les btatsrebelles (comme on es jours de départs sont fzés au 4, 12, 20 ot 27 du'mois, de 
les rroärintait alórs) Aur: plasiertrs-points importans.. dam ct du Hâvre. AE: Haken 
Hú vaient; du vestb, rfoh'fait, sans y-être autorisés par l'in- î Se de passage, noutritore corsprise, 17e Cliaibíefrs, 60; 29 * 
E Ee tert See : fs ree 8.45. in . À 
faito êt pertes ministrés (3).-Gette princesse avait vuét ap- 7 Le steumer Mambourg, capitaine Manassar, partira de Rotter 
próuvë les instfnctions données à leurs-députés, et ils avaient | 1e Hâvre, le 4avril , matin. lie IE eben cil 
tú soin‘ de pörter’sudeessivement:& :sa connaissance tas’ les in- | « S’adresser chez MM. Smith &Ce., Boomgjes; sAPZO, à Rotterdam} 
cittens :qút Sduttefe: pedssmeakt Bane pe vouiorde letdgecintion. | - EE a AN e: 
Ils-:dvâïent -donitò' uié pifëuve: plab échatante encore dè leur | 
$oumission envers l'autorité da roi et celle de l'infante en si- | DEED 
gnant des lettres renversales- par lesqnelles ils déclaraïënt que |: - :c:1 -Mounse d'Amsterdam du, 4e, A 
tout ce qu”ilstraiteraiënt om h'ègoecieraientseraitnégocië paréux |, …… , 
gujöts oböissants et fidètesdrt: roi; sous som avèuet agróâtion, et; heinen | hed. EN MN 
gans prêjudice de'ses ‘Alitoritéepthauteurss que, ävaintdecon-. | naj 4, [oan setre tees 2 
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ALEX. VERSCHAFFELT, Fleuviste de. Gâ 
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hath rs »Frtpêeic-Gorraume. iN 
» Au comité de l'association, centrale'de l'achévement de la 
cathédrale, à Colagpg.n…: … 
— La Gazette de Cologne pullie'ce qui suit : OS 
Le Rhin est sorfj,.da son. tit, Ge dèbordement, tel qú’an n'en.a 
peerd, hoede gönêrations, ovensicing, daffraix 
dóggdte oh on bais oenladre de lus. geands encore, Oar Jeau ooh” 
tinke wtonter. Les ruês voisines du fen ve sant inondées et ne 
comimanigqgent qu'au mgyen de nacetles avec le reste’ de [a ville. 
Deatz est presque entièreinent submergé et forme nne Île. Les 
drageneani zaonten-gerpitag, ont éié-obligès de ‘quitter leur 
omsergs Bird ne,relogser, dane les epv/rang En bale à vapour, 
estraiänt.le camginaicatinn qntse Ae eed 
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Act. da Chérhín de fer Holland. 
"en \Oblig. Hope & C.1798 &1816 5 





‚Les dettrös qui aprigentded'étrauger, et plris particulière- 
mént desk Franeeel del’ Angleterre, où résident la plupart des 
véfugiós italïens, sont ‘invarjablement. déeachetées par l'adwi-, 
nistratiea des postes autrichiennes, ei il'en rosuke parfois que 


que, pour obtehir des cumditians-dont rFEspagne scule.devait: 
profiter, ils avaient cédèé.en des points {mportans concernant le. 
trafic ét:lä wavigation ; ils acâtent conseati.à:liveer- Breda, pour. 





Dito dito 1828 & 18295 
Inseript. an Grand Livre . 6 
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t den, variete blie güttin'traitb;cemme procureurs duroi, substitaós ph l'in- | : sj 
rh viear ds HT Want A,. arie vj, mtiportgnt Crapúl’ faät8itslen fetrieirt rafigort'à S.A. poursentendresa votontó, | | -…:- … ….-(Ditoenliquidation ‚3 Ë É 
deM, Jeg rien LAREN deken, angtruchions &t mömoïtes | Ged: tis atwient,; en' outre, ‘tonstarortient döclarò aux étâtsdés |, -… [Dito,dito, 4 : 
de. MariaSPuart, „rerng "Ecasse, publiës sur ‚les originaus 98.| Prövintes:: Unies ‘qh'ils “entendaient - demeurer :à toujones | tij Die pe Ee a î 
lea manuacriës du Stats Paper; Office de Londres, &t deë prönoì. | borst fdètes vassnuwét anjels du roi:1en'avaientaccordé uu- | P@YS-Mas. ED etten Hij a 
pales archipes.et hebliatheques de ; Eur ope, for ment sept volu- nn poïntsinon sous la' rêset ve-expresse:de lä ratification et a ven ‚ Soriété de Commerce ... ai 151, 3 
mes in-8°. Cet ouvrage est dédië à la reine d Angleterre. E de S,M: [lsavätent enfin: rejeté beanceäp:de demandes et ‘de on _fäet.dalacde lom. + 5 - k 
On éerit de Trieste, 15 mars: propositions qiit aaraient pu-déplaire‘& Betir ‘evuverain, -tandis … _, [Chemindsférdü Rhin... 4; 
3 
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ravoir Fernambouc; ‘ils s' ótaient refuses à la comnielusiond’urie 









Russie . « +(pitoinseriptions1681& 1038 5 
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ES , oe Vid tn ged En Á 
den peneeone oem ABe In pelkigne, vennen lige offensive et dêfensive entre-eux et les Hollandais, póur le … rreprantde 1840... 4 
posâesà des vexations, 1 y ann redounb'ement do s6V k maintien de leurs droits et priviléges; ainsi que pour l'ebserva- Ia. ches Stieglitz et Comp, 4 4 
la surveillance que la police exerce sur tout ce git grient du de- tion dj traité ; ils s’etaient refusés, de même,'à la démsticion f - _ Passive „……es-evre. 5 | 
hors, personnes, livres, jJournaux, elo. ict rds Th: > des châteaux d'Anvers, de Cambraiet de Gand; à là sortie des | den din hParis .... B 
_ Ranouvelles arrestatious ont eu lieu en, Dn ant COMNIS® | Pays-Bas de toute la milice espagnole; à ce que les gens de | Bspagae » «/Ardoin:. « un. eo ov 3 
sions d'engnête. instituées à Naples et‚à eenen une | guerre dans ces provinces fússent auservicedesétats,etnonàf …  … …PBitestur iere ens B — 
gesndtasliitAglt naszsjdmed espionnage el de Lerreur s OPgA- | ce que, dans les villes inarititnes de Flandre, le‘roi ne pût éta=-f: …… Gempon. Ardon: A hen 
nisa ph be; fen En en ‚ es ed ME p Hi 56, sf fe id pens enne ER RS beed ganse zate at Î Ob ge ions oil, omp.. mame 
On boritde Naples. { inhes De Ee | blir des-garnisons, ete. (4). … 0 va l ie in des ; alle Autriche. °; Dito miétalligues zaate me Of 
u: Te; ì fer hai A Les-états hollandais, agant. de: pausser plus, loin ESAIEEP CIA. EADE ee “Ppito dito... «2464 
‚On dt.qne; „he qomêg ge ACHPANT AEN PEACH MDENENE AE tion, demandèrent qu'on leur evhikàt des: lettres dw rab dese’ | Peamce … < …nscriptions au Grand-Livre 3 | — 
grand: varngeet ira mhboedgafjouraer „guelque, tems à la cour. qüelles il apparût qu’ il avonait kestrbstitution; daite per tinten. |Pelegne , Actions 1836... … «Aj = 
de:LaeisrPhilippeer astrvör 5 nd Tre, en vertu de ses wonvoins de TRAD: ini tes etsontted dëd-de- | mre Emprunt à Londres 1839. "|| 4 
Oe ef EL OA EEEN KIET TAE | te, en vertu de ses pauvoL dans € Er 50 = Brésil. eee) sd vid. 1843, HL! 
pe i ze 7 EE EEA PT EEK ETE o =|, Por « … Obligatians à Londres... « 2E 66EE 
De LA lb OOÛ, GH vers: nk DOE ev se learn Ol 1841 Eed an, Kirin En sedens ae ; ' 
_VARIETES.. REE, Ee brsrshened: verlate trias nn) ei Tdesdaatenk pladifaitlos ot baets! afireas boa, ds tions da A 
È ne alte a Ee N t ONT comme je Hei dit proe he t,dpurt minu aote róvpoetion». Comichbree pt dee chemins-det fer, ont partogá petaspeat dff 0; 
a . en. Le, ier, eu Îate dú 4 ndvembre 1682} st mhótiwó sur co-que lès étatsgó- Les fonds espagnols et” pc is n'ont pu se sou hard 
& RISMJEN ebben hit 7 s espagnols et“ portugais n’ont.pu se soutenir \ 
Lettre MED BE Eba vet bids sp MM, JES. oneens de la née Apk vificës-Binldb oúf “refe kgêerpsder da: mâdietkenada: roi dede: ega derniers ont dona lieu à quelgues kikllón eega PO kk À 
chambrejdes representans belge : Je ief Por 1b'aóofëijk, aart CAE gaten, Vaatsamteoreiee|  Lés brddiliohe otk dE Wait iergaob ee | 
sú, Îes, j bns Bep länt Pp delende dm blies Haristka- aag Taa ern sjteMie iele daag bs ergert Mien tondai rend D a tn de ee en wp 
A45? Sqipt ezistónt dâRstesikrchlops-de\Simurioas' |\iarilg, wor dediement Hut conthereesPamdeneisod de donorabnatindtszoign || oor, we sirer; Dh of Berne Sad | 
et dans By de'Wiedpied,t ov ob olovgen ien jmais fût même en opposition au hien deses se el adder jArdoins 253. Ae. PADDER PR de POE), APES an did fe 
SD GERE: BEON Iaprsss bre ne PA Ee vel en or [?desigualdad, na solofuese contriumòP8dt auljmida deranda proe opu- | OU COTE nt sidet le, ap ir s hus'à r, : 
oierger6 olan Bien E bletoasnsn hannie ole age: Vatësd alMiksmo fors BeRtOBen fp weslided coman de mises ubdisog) Jonni Pp a0'sa- bon, h „Bourse, fe, Parts dà, Aúrartt 
„hes vinstrpekigas: je das cenj, leg |4 et 4 de Nee, lès hd fut -Fitvawrushe quoleorsno de a sarndenay donhean: En Besame bee Inecun mal ireen ah Hi „onm | 
5 -BKÓ MAU Kd dâ Bros, sHe Hambefain: fl mhding,cellé. da täifoveinbreinktaitpas: ù:ôserbsiron hel ke De vale sig mert : 
park tf di me kbd Rn Die due rate it sten trait, valle Betdonte, montwée-oflensóe,-Cpqu'ihy.;a de parle, Ves Metser veh Heeg eta olp a bed AE 
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se [sctfot ELt'gvee les waidistrebdu rot -à Madrid „lescomtedae, d/ Oli vante dik s.qup, 
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lëgetätts des Prövinees-Unies avaidnt, coûkre toute nisan, demandá.nng noun, 
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Maitrid {45óv Ypres.nr Voraitpasaebanbadie) dvedTes |: dell prodürdtion dd roi, va quoy pelle deB:oMods- Van 1620. étyt valide, ot, |! on dede Bi ie dek 
Maitr nd 4 si KA st E fab dershhaghe) MiRoTee rib Ppböht bed Fépoqube; o°était chose asgquréo que’ tont: oa que las-députés, t oe. dito tete Zaten deit ws Ik 
eindigGe C£IB K, 68 Io BRONS , MRSE SS ait re rovee Aefd 8 élafts'ob8iesars avarens traité et-négooid:en qualité de subotinuég da Vine, | té “tu: tr Passive sig semen bee , nT Er 


Naples! «…… « CertificatsBEalcqnet. … tr ip 
Pays-Was ee Deil meldde. ws er ziek 
ed ibette’ active } 55. Ciel: 
Beltue , „Dito. sss, ie sonder afer 3 
geben ee belges, s. ;e vb (9! « ris 2 ard 
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Arita! Btutt walwBle., uwe is car ette Ba Le ren ee dabo el 
63 CON Er ff. k heid 3} Un dé, ceux-ci toutefoi shef et président Roose; tte: vont: pits pärns, 
wre le. BOL er les nit hets iP boipvedigës par Fe dj Ee RLS pal tinta ddputte de dente 
if Ae lgE pagi raand Ss read GE ga eeli as E généranz, aur op point gl shrieles guarantees lee ëóranis de Provòts' 
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